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L’urbanisation post-urbaine et post-rurale de la planète est catastrophique
par la mutation anthropologique qu’elle produit. Plus encore, elle est éco-
catastrophique par ses effets sur le climat, sur la consommation de sol fer-
tile et sur les écosystèmes. Le « retour au territoire bien commun »
demande de faire grandir la « conscience des lieux », pour reconstruire
les relations de co-évolution entre les établissements humains et le milieu
ambiant; pour valoriser des formes conviviales d’habiter de produire et
d’autogérer le patrimoine-territoire capables de fabriquer de la richesse
durable. Le projet que nous proposons pour ce “retour au territoire” est
fondé sur les « éléments constructifs » de la biorégion urbaine: les cultu-
res et les savoirs locaux; les équilibres hydrogéomorphologiques et la
qualité des réseaux écologiques; les centralités urbaines polycentriques
et leurs espaces publics; les systèmes économiques locaux; les ressources
énergétiques locales; les espaces agro-forestiers multifonctionnels; et
enfin les institutions de démocratie participative. Ce projet nous indique
des voies à suivre, en opposant à la méga-city la vision d’une planète
fourmillant de biorégions urbaines en réseau, pour une « mondialisation
par le bas », fondée en chaque lieu sur la gestion social du territoire. 

L’image de couverture est tirée de l’ouvrage : Toni F., Salvini M., Bioregione urbana di Pisa,
thèse, Università di Firenze, 2010.
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Alberto Magnaghi, architecte et urbaniste, est Professeur émérite à l’Université de Florence
où il dirige le “Laboratorio di Progettazione Ecologica degli Insediamenti” (LAPEI).
Il est Président de l’association multidisciplinaire “Società dei Territorialisti” et fondateur de
la “Scuola Territorialista Italiana”.
Parmi ses publications: Il progetto locale: verso la coscienza di luogo, Bollati Boringhieri,
Torino 2000, 2010 ( éd. française, Le projet local, Sprimont   2003; éd. anglaise, The urban
village, London   2005; ed. espagnola, El proyecto  local, Barcelona  2011); Il territorio bene
comune, Firenze University Press, Firenze 2012; (avec D. Fanfani,  dir.) Patto città-campagna.
Un progetto per la bioregione policentrica della Toscana centrale, Alinea, Firenze 2010.
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La biorégion urbaine
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Tester les propositions théoriques et méthodologiques de l’école territorialiste toscane
face à l’actualité de la planification écologique et territoriale en France
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Coordinatrice du projet : Agnès BERLAND-BERTHON



Séminaire Babel – Construire le développement durable

Un séminaire 
pour « construire le développement durable »

< Les trois «piliers» du développement durable
et ses effets sur la hiérarchisation des normes de l’urbanisme 

rénovées en 2000 (SRU) et 2014 (Grenelle) v



en vitrine

Il progetto locale,
Bollati Boringhieri,
Turin, 2000, 256 pages.
Traduction française
Mardaga.

Cet essai, à la fois militant, polémique, combatif, programmatique, est à lire toutes affaires cessantes ! L’auteur,
qui enseigne la planification urbaine à l’université de Florence, ne se contente pas de dénoncer une certaine
forme de mégalopolisation planétaire, de critiquer le discours néolibéral qui nie le lieu au nom d’une mondiali-
sation par en haut, il élabore prudemment une alternative territorialiste et liste des propositions réalistes, visant
à la mise en place d’une démocratie participative locale. La version française (à paraître chez Mardaga en 2004)
a abandonné les exemples italiano-italiens (Il progetto locale, Bollati Boringhieri, Turin, 2000, 256 pages), mais
demeure entièrement fidèle au plan d’Alberto Magnaghi, qui construit son ouvrage en deux parties. La première
présente sa conception du territoire et la seconde décrit quelques scénarii, non seulement crédibles mais aussi
réalisables à court terme. Si la “cosmopole” contemporaine nous fait croire qu’avec la technoscience hors-sol le
monde se mégalopolise sans tenir compte du lieu, qui s’est révélé être un obstacle plus qu’une base pour ce pro-
cessus, il est temps de dénoncer cette affirmation et d’annoncer la revanche du local !
L’auteur réhabilite haut et fort la notion de territoire – et de territorialité –, ce résultat de l’union amoureuse de
la nature et de la culture, cette “œuvre d’art” qui se trouve en péril, à la fois à cause du déploiement inconsidéré
de la technologie qui déterritorialise l’action des hommes et de la globalisation de l’économie qui sans cesse
délocalise les unités de production, de consommation et de décision. Alberto Magnaghi pense possible de contre-
carrer ces tendances en construisant un développement local autosoutenable. Pour cela, il convient que chaque
territoire recouvre son identité et dessine sa carte géographico-génétique en quelque sorte, afin de participer
directement, et en tant que tel, au “projet local”. Le territoire est un néo-écosystème, écrit l’auteur, c’est-à-dire
l’héritage d’une longue histoire passée et à venir. Cet à venir impose le “principe de soutenabilité”, que fonde
Alberto Magnaghi en s’inspirant des travaux d’Ignacy Sachs, sur “cinq dimensions indissociables : sociale, éco-
nomique, écologique, géographique et culturelle”. Après avoir expliqué en quoi le patrimoine ne réclame pas une
conservation – qui paradoxalement le détruit, selon l’analyse de Giuseppe Demmatteis – mais sa valorisation
“par de nouveaux modes de territorialisation et la création de nouvelles ressources”, l’auteur précise ce qu’il
entend par autosoutenabilité. Ce concept écrit-il,“repose sur le postulat selon lequel une nouvelle relation co-
évolutive entre habitants-producteurs et territoire peut créer un équilibre durable entre établissement humain
et milieu, en reliant les habitudes, les savoirs et les techniques d’aujourd’hui à une sagesse environnementale
ancestrale”. C’est à partir de cette territorialité reconquise que la démocratie communautaire pourra s’exercer.
“Le projet local, que j’ai défini comme une approche territoriale du développement local autosoutenable, s’in-
carne dans la politique ou plutôt dans les politiques, le langage et les actions d’un gouvernement local, et se
heurte nécessairement à de nombreuses contradictions. Quoi qu’il en soit, les expériences les plus avancées mon-
trent qu’il faut favoriser la croissance des sociétés locales, dont le principal objectif est de retisser des relations
vertueuses avec leur propre milieu d’établissement, en réinterprétant ses valeurs territoriales.”
Sans nostalgie aucune pour un quelconque “esprit du lieu” éternel, sans rejeter les innovations technologiques,
sans nier la mondialisation – qu’il double d’une “globalisation par le bas”, c’est-à-dire par des réseaux locaux soli-
daires entre eux –, l’auteur est partisan d’une urbanisation par unités territoriales autonomes et néanmoins res-
ponsables de toute la planète Terre. L’économie est alors un moyen et non une fin, l’environnement intègre l’hu-
main aux côtés du vivant et de la longue histoire de la nature, le politique accroît le bien-être collectif en favorisant
le désaccord sur le consensus. Cet essai vif, vigoureux et propositionnel ne peut pas laisser le lecteur indifférent.
Il l’incite à trouver d’autres “bons” exemples auprès d’associations innovantes, d’organisations non gouverne-
mentales, de “banques” d’échanges non marchands, de coopératives pour un commerce “juste”, d’institutions
respectueuses de la parole de chacun, etc. Il soulève, bien sûr, d’autres questions (quid de la délimitation du ter-
ritoire ? et les mobilités dans la géographie du citadin lambda ? et si un territoire n’a pas beaucoup d’atouts ? et
les temporalités différenciées des institutions et des activités humaines ? et l’urbanisme “local”, en quoi consiste-
t-il ?…) et réveille d’autres références (Éric Dardel et la géographie existentielle, Bernard Charbonneau et l’écolo-
gie politique des sociétés locales, Henri Maldiney et l’habiter, Emmanuel Levinas et la fin de la tyrannie du lieu,
Paul Virilio et l’accident, etc.). Cet ancrage territorial en relation avec le monde entier constitue vraisemblable-
ment une des rares possibilités de séjourner sur une terre encore accueillante dans les siècles à venir. I   Th. P.

B

Alberto Magnaghi,
Le Projet
local,
traduit de l’italien
et adapté par
Marilène Raiola 
et Amélie Petita,
avant-propos de
Françoise Choay.
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A. Magnaghi cité par T. Paquot in recension du « Projet local » pour la revue urbanisme (2003)

Alberto Magnaghi & le développement local auto-soutenable
une pensée en phase avec l’actualité des territoires et de la ville durable ?

Magnaghi, A. (2003), 
Le projet local
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Alberto Magnaghi & le développement local auto-soutenable
une pensée en phase avec l’actualité des territoires et de la ville durable ?



Les publications de l’école territorialiste, collection partiellement en téléchargement libre: http://www.lapei.it/?page_id=191

Une pensée réflexive sur l’action depuis plus de 40 ans
finalement méconnue en France mais bien documentée en Toscane



Une utopie située
La plaine de Florence: en guise de préambule

des paysages

Pour un projet de développement local auto-soutenable
L’expérience concrète d’une recherche-formation-

participation-... panification dans la plaine de Florence

L’approche biorégionale et patrimoniale
de la planification territoriale

L’histoire et les concepts clefs d’une recherche par et pour l’action

1
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Une utopie située
La plaine de Florence: en guise de préambule

des paysages
0



« Le touriste qui s’extasie devant le paysage des collines toscanes, plantées de cyprès et de myrtes, parce 
qu’il lui rappelle l’arrière-plan des portraits florentins du XVe siècle, pense-t-il que ces arbres, ces bosquets ont été 

savamment cultivés par des générations d’amateurs, le plus souvent anglo-saxons, soucieux de faire ressembler leurs domaines aux 
peintures de leurs collections ? Voir aujourd’hui la Toscane, c’est accepter d’avoir devant les yeux un 

« écran » : le pays est indissociable du regard esthétique porté sur lui depuis des siècles ».
Universalis « Toscane »

Larousse «Florence»

Larousse «Toscane»

Larousse « Toscane », « Sienne »

Larousse « Sienne »
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^Prato, v Reims, extraits de la photo-aérienne à 2,5 km de la ville-centre (gare), en rouge: bâtiments d’activités, en jaune: parcelles de culture
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Magnaghi, A. (2014),  La biorégion urbaine

En 2050, sur 9 milliards d’habitants 6,4 
seront des urbains selon l’ONU. Mais les 

protagonistes de ce méga-exode n’arrivent 
plus « en ville », ils arrivent dans des 

urbanisations posturbaines démesurées 
et sans fin. Ces produits exponentiels 

des processus de déterritorialisation ont 
déjà gagné les banlieues de la ville-usine 

occidentale et ils se traduisent par la rupture 
des relations culturelles et environnementales 

avec les lieux et avec la terre, la perte des 
liens sociaux, la dissolution de l’espace public, 

des conditions d’habitat décontextualisées 
et homogènes, et la croissance de nouvelles 

pauvretés.
Magnaghi 2014 p5.



L’approche biorégionale et patrimoniale
de la planification territoriale

L’histoire et les concepts clefs d’une recherche par et pour l’action

1



Une co-recherche militante sur les conditions économiques et 
sociales du développement territorial

< Une revue comme lieu de partage pluridisciplinaire
dans l’Italie de l’operaisme et des années de plomb v

Bianchi Sergio, Caminiti Lanfranco (dir. 2008), Gli autonomi, Volume III, Le storie, le lotte, le 
teorie, 352p.



De la critique de la ville-usine turinoise

Gabert Pierre, Turin, ville industrielle. Etude de géographie économique et humaine, Paris: PUF, 1964, 303p.

Fiat, les années 20, les premiers tracteurs, l’usine Mirafiori de Turin et les anciens paysans devenus ouvriers sur les chaînes de montage, sources: Internet



Ce modèle impliquait l’homogénéisation des territoires, des 
cultures, des consommations. Il nécessitait de transformer chaque berger 
sarde du Barbagia, chaque pêcheur de la lagune de Venise et chaque agriculteur 

sicilien de Gela en autant d’ouvriers chimistes faisant les trois-huit avec des tâches 
subdivisées à l’identique pour acheter des saucissons dans les mêmes sachets en 

plastique du même hypermarché.

Les théories du développement local, fondées sur la crise de 
ce modèle, confèrent une valeur opposée aux diversités, aux 

particularités identitaires, aux savoirs locaux. Elles impliquent (...) que 
chaque lieu soit producteur de biens qui ne peuvent pas être produits ailleurs 

justement parce qu’ils sont liés à la valeur ajoutée du patrimoine territorial dans 
son unicité et lui permettent de rivaliser avec d’autres mais aussi de coopérer.

Magnaghi 2014 p.22

...aux théories du développement local



...à l’environnement comme levier d’une ré-organisation multi-polaire
socio-économique et urbaine de l’aire milanaise

1888 1980

Bonifica, riconversione e valorizzazione ambientale del bacino dei fiumi Lambro, Seveso, Olona, A. Magnaghi/G. Ferraresi (ITeR 1995)



...à la conception toscane du territoire produit de co-évolution

Les valeurs territoriales pour le projet: les lieux à la haute qualité de l’habiter et le système 
environnemental, Magnaghi 1992 p99

Les petites villes de la vallée de l’Elsa, Magnaghi 1992 p99



Le territoire « ne se conçoit pas comme une simple aire géographique ou une 
pure entité spatiale. Le territoire n’est pas une chose, mais un ensemble de 

relations.
Il est le produit des hommes, inhérent à l’art de construire leur propre 
milieu de vie et à s’y établir selon les qualités requises par leur culture. 

(...) Le territoire est le résultat matériel d’un processus de coévolution entre 
les établissements humains (organisés sur une base culturelle) et le milieu 

ambiant (organisé sur des bases géologiques et biologiques).
(...)

Il n’est pas un travail achevé et objectivé sous la forme de l’espace édifié 
(selon la définition marxienne appliquée à l’outillage) mais se conçoit comme 
un sujet, un organisme vivant de haute complexité produit par la rencontre 

entre événements culturels et nature, composé de lieux (ou de régions) dotés 
d’identité, d’histoire, d’un caractère et d’une structure de longue durée ». 

Magnaghi 2014 p.9

Le territoire produit de co-évolution



La biorégion urbaine est définie 
comme « un ensemble de 

systèmes territoriaux locaux 
fortement transformés par 

l’homme, caractérisés par la 
présence d’une pluralité de 

centres urbains et ruraux organisés 
en systèmes réticulaires et non 
hiérarchisés. Ces systèmes sont 

reliés entre eux par des rapports 
environnementaux qui tendent 

à réaliser un bouclage des 
cycles de l’eau, des déchets, de 
l’alimentation et de l’énergie » 
Magnaghi (2010) 2014 p.82

« La réinterprétation et la 
valorisation du patrimoine 

territorial (du milieu ambiant, 
du paysage, des établissements 

humains, du contexte socio-
culturel) de chaque lieu, par 

les habitants qui y vivent, est la 
base pour la construction d’un 

système global initié "par le bas" 
et fondé sur les différences, sur 
la coopération et, sur l’échange 

non hiérarchique entre les régions 
du monde (qui est la base d’un 

fédéralisme municipal solidaire) »
Magnaghi 2014 p.14

...pour une approche de la planification 
écologique/biorégionale ET culturaliste/patrimoniale



Champagne-Ardennes 
1,33 millions d’habitants, 25 600 km2
Toscane 
3,753 millions d’habitants, 22 994 km²

Italie 	301 336 km2, 60 795 6121 hab.
20 regioni, 110 province, 8 101 comuni
France 551 500 km2, 64 204 247 hab. (France métropolitaine)
22 régions (18 en 2016), 101 départements, 36 529 communes

La planification territoriale comme cadre du projet 
de « développement local auto-soutenable »
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...dont l’élaboration s’apparente au contexte français
tout en associant des scientifiques à sa production 
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La reconnaissance du « patrimoine territorial »
comme projet de développement local

Édification historique

Villa, villa-fermes

Châteaux, fortifications

Interv. urbaines unitaires

Les lieux histo. de la prod.

Théatres, musées, biblio.

Aires archéologiques

Parcours histo. struct.

Tracés historiques

Voies ferroviaires

Autres voies

Le système histo. des
« gore »

Conifères

Feuillus

Châtaigniers

Cult. abando. et arbustes

Prairies

Oliviers

Vignes
Plan Territorial de Coordination 
de la Province de Prato 2003

Cultures plantées et arbor.

Autres bois



L’acception du patrimoine territorial, considéré comme bien commun, 
que nous introduisons, demande un dépassement de cette vision 

dichotomique à deux niveaux:

1- un dépassement de la dichotomie entre patrimoine naturel et 
patrimoine culturel, qui prend racine dans les principes de conservation 

par inventaires de biens ponctuels, pour aller vers une définition du 
patrimoine territorial, qui ré-intègre le binôme nature/culture dans 

l’idée que le territoire est le résultat de processus de co-évolution entre 
milieu et civilisations humaines;

2- par conséquent, un dépassement de la vision géographiquement 
resserrée et ponctuelle du patrimoine, pour aller vers une conception 
des règles intégrées du territoire régional dans son entier considéré 

comme un territoire historique.
Magnaghi 2014 p. 20

Un dépassement de la vision binaire
protection/développement  de la planification



Les caractéristiques éco- 
systémiques du paysage

Les caractères hydro- 
géomorphologiques

Les caractères 
morphotypologiques 
et fonctionnels des 

systèmes agro-forestiers

PIT Toscana 2014

Une approche biorégionale systémique 
hydro-géomorphologique, éco-systémique, urbaine et rurale

Le caractère 
polycentrique du système 

d’établissements, urbains et 
d’infrastructures



...d’où sont déduites des « figures territoriales » porteuses de « règles » 
organisatrices des établissements humains en relation à l’environnement

Les caractéristiques éco- 
systémiques du paysage

Les caractères hydro- 
géomorphologiques

Les caractères 
morphotypologiques 
et fonctionnels des 

systèmes agro-forestiers

Le caractère 
polycentrique du système 
d’établissements, urbains 

et d’infrastructures

Travaux préparatoires pour 
le PPTR de la Toscane, D. Poli

Élaboration: Antonella Valentini



Un scénario stratégique de mise en valeur des espaces ouverts
orienté vers la mise en valeur du « patrimoine territorial »

 
Centres urbains

Aires boisées

Zones humides

Les collines de
la vigne et des oliviers

Interventions de 
re-connexions 
écologiques

Parc agricole

Parc fluvial

Aires agricoles 
mixtes et aires 
naturelles

Magnaghi 2007 



Des parcs multi-fonctionnels pour 
la «récupération» du patrimoine territorial

Florence

Prato

La représentation conceptuelle de la Biorégion et 
la traduction opérationnelle du système de parcs

développée dans le Plan Territorial Provincial de Prato (2003)

Le système productif de la Haute-Vallée: 
Tourisme Environnemental et d’excursions 
(Anpil Carigiola et réserve naturelle de 
l’Acquerino/Cantaglio)

Récupération et valorisation de la 
filière productive du bois

Parc des Lacs de 
Suviana et Brasimone

Castiglion de Pepoli
Itinéraires des Rocche Albertesche

Aire Naturaliste et touristique du 
Mont Tronal et Forêt des Cottede

La capacité d’accueil rural

Système touristique du Mugello - 
Lac de Bilancino

Le système ferroviaire de la 
vallée du Bisenzio

Projet intégré «Bisenzio Agriculture 
Soutenable»

Projet intégré «Parc fluvial du Bisenzio»

Valorisation environnementale et 
productive de la Calvana 

(Anpil de la Calvana)

Projet intégré «Mode innovation»

Projet intégré «Parc 
archéologique de Gonfienti»

Parc territorial de la Villa Poggio a Caiano et 
de la Cascine di Tavola

Les réseaux de mise en valeur «lents»: sentiers, 
pistes cyclables,  «les voies de l’eau», 

Connections Piana Pratese-Montalbano

Parc des Renai

Projet intégré «Hospitalité 
diffuse» du Montalbano

Système touristique environnemental 
et culturel empolese-Valdesa

Projet intégré interprovincial 
du Barco Reale

Valorisation des systèmes d’établissement 
polycentrique de la plaine

Projet intégré du «Parc Agricole» de la 
Piana

Parc fluvial inter-provincial de l’Ombrone

Les aires productives «équipées 
écologiquement» Certification 
environnementale

Le système productif de la Moyenne Vallée: 
Tourisme rural

Tourisme environnemental et culturel du 
Monteferrato (Anpil Monteferrato)

Projet intégré: Nœud provincial de 
Montepiano



Tandis que le parc naturel est une forme fermée (une aire protégée), 
faiblement étendue (...) Le parc agricole multifonctionnel est au contraire 

une forme expansive, dans laquelle sont directement impliqués les 
agriculteurs pour le développement de nouvelles économies intégrées 
ville-campagne et de nouvelles formes et finalités de productions agro-

forestières.

Le concept de parc agricole multifonctionnel peut trouver un cadre de 
développement opératoire à travers deux dispositifs institutionnels:
• une « institution » de gouvernement du territoire, formalisée et 
explicitement reconductible comme cadre normatif territorial ou 

environnemental;
• une « association volontaire » et active d’acteurs, majoritairement locaux 

-institutionnels et/ou non– 
Magnaghi 2014, p.135-136

Le parc agricole multifonctionnel comme outil opératoire 
pour ré-activer les règles de co-évolution



Pour un projet de développement local auto-soutenable
L’expérience d’une recherche-formation-

participation-... panification dans la plaine de Florence
2



« Le projet local au contraire (du localisme) active des relations, 
dénote et valorise sur le territoire les sujets et les comportements 

(conflictuels ou autres) qui sont porteurs de relations vertueuses avec 
le patrimoine territorial et en tant que tels se qualifient comme des 

acteurs du processus de construction de la future société locale et de 
son empowerment.

Le concept d’autosoutenabilité  se fonde sur la thèse que seule 
une nouvelle relation co-évolutive entre habitants-producteurs et 
territoire est en capacité, à travers son "soin", de déterminer les 

équilibres durables entre établissements humains et environnement, 
en reconnectant les nouveaux usages, les nouveaux savoirs, les 

nouvelles technologies à la sagesse environnementale historique ».
Magnaghi 2010 p105.

Le plan comme « production sociale du territoire » pour 
un projet de développement local auto-soutenable



Des cartes de communauté 
pour une re-construire une conscience de lieu

Le mappe di comunita’ nel piano paesaggistico territoriale della Regione Puglia - 
Dossier en ligne: http://www.sit.puglia.it/



Des cartes de communauté pour participer
aux projets d’urbanisme locaux

Propositions d’urbanisation issues du laboratoire participatif  mis en place dans le cadre d’élaboration du plan d’urbanisme de la 
commune de Montespertoli - Magnaghi A. (2010 dir.) Montespertoli: le mappe di comunità per lo statuto del territorio.



La plaine de Florence terrain d’expérimentation ancien pour
les enseignant-chercheurs impliqués dans la planification territoriale  (1990)

Aménagement des aires extra-urbaine: reconstruction du système environnemental

Sous-système collinaire
	 Bande de piémont collinaire jusqu’à 		
100m. (aire collinaire de requalification 		
du paysage, de défense hydro-    		                   
géologique, de relation avec la ville	
	 Bande collinaire entre 100 et 	   
150 mètres (aire collinaire de rééquilibre 		
des systèmes environnementaux et 		
des nœuds orographiques)
	 Aire agricole d’altopiano

Sous-système fluvial
	 Aires des parcs fluviaux et de la 			 
	 requalification du cycle de la réserve hydrique
Sous-système du vert urbain de plaine
	 Aire du parc central de la plaine: parc 		
	 métropolitain
	 Aires de vert public (parcs urbains 	 et 		
	 vert de relation)
	 Aire de vert «de France» (aire de vert 		
	 destinées à la récupération des périphéries et 	
		  des tissus urbains dispersés)

Sous-système agricole de plaine
	 Aires agricoles (agriculture péri-urbaine de qualité)
	 Aires agricoles spéciales (prototypes expérimentaux)
	 A.agri. à destination principale de pépinières (à restructurer)
	 Aménagements pour le service aux pépinières
	 Aires de requalification des centres urbains à 				 
	 l’intérieur de la zone de pépinières
	 Aires de grand prestige historico-environnemental 			 
	 (parcs, jardins, bandes collinaires, etc...)
	 Tracés de références de typologies variées intégrées 			 
	 (routes parcs)

G. Pizziolo, Quaderni di urbanistica 7, 1990



Prato: une culture de la participation et du projet urbain et environnemental 
construite depuis les années 1990

1994-1996 PS de Prato
B. Secchi, P. Vigano



La participation comme forme ordinaire de gouvernement du territoire
en Toscane

LR 5/1995

LR 1/2005

LR 69/2007

LR 46/2013

LR 65/2014

Réunion publique en 2010 pour le parc de la Piana



Le système productif de la Haute-Vallée: 
Tourisme Environnemental et d’excursions 
(Anpil Carigiola et réserve naturelle de 
l’Acquerino/Cantaglio)

Récupération et valorisation de la 
filière productive du bois

Parc des Lacs de 
Suviana et Brasimone

Castiglion de Pepoli
Itinéraires des Rocche Albertesche

Aire Naturaliste et touristique du 
Mont Tronal et Forêt des Cottede

La capacité d’accueil rural

Système touristique du Mugello - 
Lac de Bilancino

Le système ferroviaire de la 
vallée du Bisenzio

Projet intégré «Bisenzio Agriculture 
Soutenable»

Projet intégré «Parc fluvial du Bisenzio»

Valorisation environnementale et 
productive de la Calvana 

(Anpil de la Calvana)

Projet intégré «Mode innovation»

Projet intégré «Parc 
archéologique de Gonfienti»

Parc territorial de la Villa Poggio a Caiano et 
de la Cascine di Tavola

Les réseaux de mise en valeur «lents»: sentiers, 
pistes cyclables,  «les voies de l’eau», 

Connections Piana Pratese-Montalbano

Parc des Renai

Projet intégré «Hospitalité 
diffuse» du Montalbano

Système touristique environnemental 
et culturel empolese-Valdesa

Projet intégré interprovincial 
du Barco Reale

Valorisation des systèmes 
d’établissement polycentrique de la 
plaine

Projet intégré du «Parc Agricole» de la 
Piana

Parc fluvial inter-provincial de l’Ombrone

Les aires productives «équipées 
écologiquement» Certification 
environnementale

Le système productif de la Moyenne Vallée: 
Tourisme rural

Tourisme environnemental et culturel du 
Monteferrato (Anpil Monteferrato)

Projet intégré: Noeud provincial de 
Montepiano

2001-2003 PTC de Prato
A. Magnaghi, Univ. di Firenze

Une convergence entre les responsables politiques locaux et régionaux
et la proposition du «développement local auto-soutenable» d’A. Magnaghi



Ferme pédagogique
Capezzana

Patrimoine environnemental et
culturel

Economie directe Société locale (capital social)

Récupération du parc
historique des Cascine

de Tavola

Récupération des tracés
cyclo-piétonniers Épuration et recyclage 

de l’eau

Centre de Sciences
Naturelles

Slowfood, Centre pour 
l’éducation du goût

Transformations de produits 
locaux et de typicités

AMAPMarché paysan
périodique

Agriculture bio
(1 exploitation)

Vente directe sur 
l’exploitation

(3 entreprises) Projet d’horticulture pour 
réemployer des ouvriers du 

textile

Horticulture Villa 
Martelli

Jardins scolaires et 
sociaux

Maison d’animaux

Oasis de 
l’apiculture

Jardin de S. Nicolo

Oliviculture
Villa Filicaia

Noyaux urbains

Aires boisées

Piste cyclable

Filières courtes
Relations de
proximité (voisinage)

Système de 
centuriation

Vente directe
Marché fermier

Système de production

Exploitation 
agricole

Exploitation 
multifonctionnelle

Commercialisation 
et diffusion

Deux ouvrages:
2010, A. Magnaghi e D. Fanfani (a cura di) Patto 
città-campagna. Un progetto per la bioregione 
policentrica della Toscana centrale
2009, D. Fanfani (a cura di) Pianificare tra 
città e campagna.

L’exemple de Prato:
les activités et les fonctions
potentielles du parc

et la spatialisation
des exploitations 
agricoles et des
possibilités de
relations courtes
(mémoire étudiant)

Une recherche ancrée sur la mise en oeuvre opérationnelle de la 
planification en appui sur les travaux de mémoire des étudiants (2005-07)



...en relation à la révision des documents d’urbanisme au niveau communal 
par la proposition d’un scénario porté en annexe du plan structural (2007)



...jusqu’à la ré-appropriation par la
société civile et les acteurs économiques

pour la création d’une filière courte 
de production de pain (2008)

Les pâtes et le pain Gran Prato produits avec le blé « km0 »



...jusqu’à la ré-appropriation par la
Région (2011)

Réunion publique en 2010 pour le parc de la Piana



...et à la production d’un scénario sans valeur réglementaire 
mais dessiné conjointement par les techniciens des communes de la plaine

Les bastions du système agricole de la plaine

Secteurs à tissu agricole traditionnel

Sect. agricoles ppalement à requalifier

Franges urbaines à requalifier (jardins urbains,  
haies, plantations arborées, etc...)
Sect. à haut niveau critique (impacts 
environnementaux à atténuer, prod. de biomasse)

thermovalorisation
épuration/potentiel 
approvisionnement hydrique

aires 
humides

parcs parcs en projet

aires humides
en projet

Les connections écologiques

greenways

www.regione.toscana.it/



...tandis qu’à Prato la recherche continue 
sur d’autres thèmes: le mix-énergétique (2013)

Tavola V

Fig. 6.1 Scenario energetico della 
Provincia di Prato.
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Magnaghi A., Sala F. (2013 - sous la direc-
tion de), Il territorio fabbrica di energia. Un 
progetto integrato sperimentale

Tavola V

Fig. 6.1 Scenario energetico della 
Provincia di Prato.
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Caractères identitaires
de la Bioregion

Ressources 
énergétiques 
potentielles

Patrimoine territorial, 
environnemental et 

paysager

Protection
des caractères identitaires 

et des éléments de valeur du 
territoire

Valorisation
du potentiel énergétique 
exprimé par le territoire

Reproductibilité des 
ressources pour 

un développement 
soutenable

Élimination en amont 
des aspects critiques 
environnementaux, 

territoriaux et paysagers

Rapprochement 
de la production 

énergétique des lieux de 
consommations

Intégration des 
différentes sources 

d’énergies renouvelables

Mise en exergue du 
potentiel énergétique du 
territoire dans son entier



http://www.notiziediprato.it

...et qu’aujourd’hui le pain « km 0 » alimente les cantines scolaires


